
DÈS
8 ANS

À la télé, à la radio, dans ton journal : l’actu 
est partout. Parfois, elle nous annonce 
de mauvaises nouvelles. Parfois, elle nous 
amuse, nous fait réfléchir, espérer... Dans 
tous les cas, l’actu nous décrit le monde qui 
nous entoure et nous aide à le comprendre. 

Mais d’où viennent ces infos ? La Semaine 
de la presse et des médias dans l’école est 
l’occasion de le découvrir. Cette année, elle 
a lieu du 27 mars au 1er avril. En prévision, 
1jour1actu consacre le poster de ce numéro 
au dur métier de reporter de guerre.

Texte : Camille Laurans.PJ
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DU 3 AU 9 MARS 2023 LES J.O., 
C’EST POUR 
BIENTÔT ! 

JOURNALISTE
DE GUERRE :
UN MÉTIER RISQUÉ 
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Texte : Catherine Ganet.
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J.O. de Paris :
4 défis 

à relever 
avant le jour J

10 millions de personnes voyageront chaque 
jour dans Paris pendant les J.O. Les transports 
en commun arriveront-ils à les prendre en 
charge ? Autre solution : le vélo, avec les 55 km 
de pistes cyclables créées pour l’occasion. 
Ou les taxis volants électriques… encore 
à l’essai !

Pour prévenir les accidents et les attentats 
sur les di�érents sites des J.O., plus de 
30 000 policiers et gendarmes seront 
mobilisés chaque jour. Mais il faut encore 
trouver des milliers de personnes pour 
sécuriser, notamment, le village olympique.

Des dizaines de chantiers sont en cours : 
un complexe omnisports, un centre aquatique, 
une clinique pour soigner les 11 000 athlètes… 
À lui seul, le chantier du village olympique 
(lieu de vie des sportifs) emploie des milliers 
d’ouvriers. 

Les athlètes russes pourront-ils participer 
aux J.O. malgré la guerre que leur président 
mène contre l’Ukraine ? L’Ukraine est contre, et 
menace de ne pas envoyer d’athlètes en France… 
Il reste 18 mois aux organisateurs pour trancher.

Favoriser la circulation

Finir les chantiers Dire oui ou non aux Russes
La vente des billets pour 

les Jeux olympiques de Paris 2024 a 
commencé. Preuve que la compétition 

se rapproche à grands pas ! 
Mais tout n’est pas encore prêt.

BOUGER PLUS : 
QUEL DÉFI !
Profitez des J.O. 
pour faire bouger 
les Français, 
c’est l’objectif du 
gouvernement. Un sacré défi dans un pays où 1 personne 
sur 2 ne pratique aucune activité physique.
C’est pour cela que des milliers d’élèves suivent 
désormais le programme « 30 minutes d’activité physique 
quotidienne ». Et toi, tu bouges ?
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Des milliers de policiers veilleront au bon déroulement des Jeux.

Des nageuses russes lors des derniers Jeux olympiques, à Tokyo.

Image créée sur ordinateur d’un taxi volant au-dessus de Paris.

Image créée sur ordinateur du futur village olympique.

Assurer la sécurité
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Quelle 
championne !
La Française Perrine 
La�ont a remporté 
2 médailles d’or lors 
des Championnats du 
monde de ski acrobatique.
Elle est ainsi devenue
la skieuse la plus titrée de 
l’histoire dans sa discipline.©
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Venise… sans eau
La semaine dernière, les 
touristes qui visitaient Venise, 
en Italie, ont eu une surprise : 
certains canaux de la ville 
étaient restés à sec.
Ce phénomène est dû à une 
marée particulièrement basse 
et à une longue période 
sans pluie.

Opération secours réussie
Suite à la panne du vaisseau 
qui devait les ramener sur terre, 
trois astronautes américains 
se sont retrouvés coincés dans 
la Station spatiale internationale 
(en photo). Un autre vaisseau 
leur a été envoyé. Ils pourront 
donc revenir sur terre en 
septembre. Ouf !

ANGERS
EST ARRIVÉE 
PREMIÈRE DANS
LE CLASSEMENT 
DES VILLES 
FRANÇAISES LES PLUS 
AGRÉABLES À VIVRE.
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Propos recueillis par Élise Rengot.

Le concert des Enfoirés est di�usé 
sur TF1 le 3 mars. 11 enfants ont pu 
assister à son enregistrement à Lyon, 
grâce à l’association Rêves, qui s’occupe 
des enfants malades. Léonard en fait 
partie, il te raconte…

1jour1actu : Tu habites dans l’ouest 
de la France. Comment es-tu allé à Lyon ?
Léonard : Avec les 10 autres enfants de ma 
région et nos parents, on est partis en train. 
On chantait Rêvons, la nouvelle chanson des 
Enfoirés. Après, on a dormi à l’hôtel. L’ambiance était super !

Et le concert ?
C’était magnifique ! Il y avait Soprano, Vitaa, Slimane, Zaz, Mentissa… 
Dans le public, j’ai chanté, j’ai dansé et j’ai même fait un « check » 
avec Claudio Capéo !

Tu as vu les coulisses ?
Oui, avant le concert. Le chanteur Patrick Bruel nous a invités 
à prendre le goûter. On a chanté 
devant lui et il nous a 
applaudis ! Je me suis 
demandé : est-ce que
c’est bien réel ? Parce que, 
d’habitude, on ne le voit 
qu’à la télé.

Et tu vas revoir le concert 
à la télé ?
Oui, je vais le regarder avec les 
autres enfants de l’association. 
J’espère que j’ai été filmé !

Léonard, 10 ans, a fait
un selfie avec le chanteur 

Christophe Willem.

Comme chaque année, le but de ce concert est 
de récolter de l’argent pour les Restos du cœur, 
une association créée par Coluche (en photo). 
Elle offre des repas à ceux qui en ont besoin.



Une formation très demandée

PORT-VENDRES

SI TU VEUX EN SAVOIR PLUS SUR 
LE MÉTIER DE REPORTER DE GUERRE,
tu peux participer avec ta classe à 
l’émission 1jour1actu le direct, le 24 mars 
sur Internet. La reporter Dorothée Olliéric 

répondra aux questions des enfants. Pour s’inscrire, 
rendez-vous sur le site 1jour1actu.com.
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Du 3 au 9 mars 2023

En France, les journalistes qui partent sur des terrains 
risqués peuvent faire un stage organisé par l’armée de terre. 
Les militaires leur apprennent à travailler sans mettre leur vie 
en danger. 1jour1actu a assisté à une journée de formation. 
Chaud devant !

Cette caméra est une 
fausse. Pour l’instant, 
c’est le militaire qui la 
porte, mais le journaliste 
devra ensuite apprendre 
à traverser avec.

Ce soldat joue un rôle, 
un peu comme au théâtre. 
Son arme n’est pas 
chargée. Tout est fait 
pour que les journalistes 
aient l’impression d’être 
plongés dans une zone 
de combat.

Être reporter 

dans des zones 

de conflit,

Le fort Béar, à Port-
Vendres, est une ancienne 
caserne transformée en 
centre d’entraînement. 
On y forme des militaires 
au combat, mais aussi 
des reporters de guerre.

Le site est tru�é de parcours 
avec des obstacles en tous 
genres. Ce journaliste apprend 
à franchir une passerelle 
au-dessus du vide. Mais le gilet 
pare-balles le déstabilise !
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Des consignes strictes pour limiter les risques Des qualités indispensables

On s’équipe On se protège soi-même

Ce militaire montre à la journaliste 
comment mettre un gilet pare-balles. 
Un accessoire indispensable, avec 
le casque. « Aucune image ne mérite 
qu’on mette sa vie en danger, rappelle 
le militaire. Alors, protégez-vous ! »

Dans un paysage dégagé, il faut, 
comme ici, courir en zigzag, et à 
distance les uns des autres. Car il est 
plus di�cile de tirer sur des cibles 
isolées, et… qui ne vont pas droit.

Dans une maison, attention aux 
portes, alerte l’instructeur. Il y a 
peut-être quelqu’un derrière. Ou un fil 
tendu sur le passage qui peut activer 
une bombe si on marche dessus.

On obéit aux ordres

On se déplace avec précaution et méthode

En ville, le danger est partout. 
Le groupe doit se resserrer et 
laisser les éclaireurs, devant, 
ouvrir la voie. On ne panique pas, 
même si le feu menace derrière.

Les reporters partent parfois en 
mission avec les militaires. Ils sont 
alors placés sous leur protection, 
et doivent leur obéir à 100 %.
Ainsi, quand l’ordre est donné 
de se coucher, on se couche !

Ce journaliste fait semblant d’être 
blessé. Avant de l’aider, ses collègues 
ont sécurisé le chemin. On ne se 
précipite jamais sur une victime :
on s’assure d’abord de pouvoir 
le faire sans se mettre en danger.

ÊTRE EN FORME
Pendant le stage, 
les journalistes relèvent 
des défis sportifs, comme 
ici monter une côte en 
courant. Dans les zones 
de conflit, être en bonne 
condition physique peut 
sauver la vie.

ÊTRE COURAGEUX
Être en forme, c’est 
aussi être fort dans sa 
tête. « Soyez courageux, 
lance l’instructeur. 
Quand on a peur, 
on réfléchit moins 
vite. Alors, n’ayez pas 
peur. » Facile à dire !

ÊTRE SOLIDE
Ces militaires hissent 
une journaliste hors d’un 
tunnel. Ils font exprès 
de lui parler durement, 
car, en zone de guerre, 
les relations sont rudes. 
On ne doit attendre ni 
tendresse ni politesse.

ÊTRE PRUDENT
Les journalistes 
apprennent les règles 
de prudence de base. 
Ils s’assurent d’être 
bien entourés quand 
ils vont dans des endroits 
très risqués.

Texte : Catherine Ganet. 

Tous les ans, une vingtaine 
de journalistes suivent une 
formation qui leur apprend à 
évoluer au milieu d’un combat.

Parmi les participants, il y a des journalistes 
de la télé, de la radio et de la presse. La plupart 
sont déjà allés dans des zones dangereuses. 
Certains ont même été prisonniers ou otages.



Est-ce que les  

baleines 
sont menacées ?

Une question de
Pharell, 11 ans
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1jour1actu, c'est aussi les vidéos   
sur  et .Abonne-toi sur 1jour1actu.com

Retrouve ce sujet en vidéo sur ton site 
www.1jour1actu.com

Pour nous joindre. Site : www.milanpresse.com. Adresse : 1, rond-point du Général-Eisenhower, 31101 Toulouse Cedex 9. N° de téléphone : 05 67 805 000 (appel non surtaxé) ou 
contact.mp@milan.fr. Pour les autres pays : un seul numéro pour les abonnements et conseils : (33) 5 61 76 64 11. Directrice générale : Marie-Anne DENIS. Directeur marketing 
éditeur : Philippe ORILLAC. Vente au numéro : Cécile BRÉMAUD (n° vert réservé aux diffuseurs de presse 0 800 22 86 22). Fabrication : Mathilde BRISSEAUX. Photograveur : Kindy 
DIALLO. PUBLICITÉ : Bayard Media Développement. Tél. : 01 74 31 49 86. Directrice générale : S. LE MAIRE (sybille.le-maire@bayardmedia.fr). Directrice générale adjointe :
F. MARQUET (fabienne.marquet@bayardmedia.fr). Directrice de publicité : A. PARCHITELLI (angelina.parchitelli@bayardmedia.fr – 49 14). 1jour1actu est édité par Milan Presse SAS,
société par actions simplifiée, 1, rond-point du Général-Eisenhower, 31101 Toulouse Cedex 9. Président et directeur de la publication : Bayard Presse représenté par Pascal RUFFENACH. 
Actionnaire : Bayard Media International et Investissement (100 % du capital). Loi n° 49956 du 16/07/1949 sur les publications destinées à la jeunesse. Belgique et Luxembourg – 
Editions Milan – Da Vincilaan 1 – 1930 Zaventem. Éditeur responsable : Sandrine VAN GOSSUM. Tél. 0800/250.38 (de Belgique, n° gratuit) ou 8002/9195 (du Luxembourg). www.
bayardmilan.be. Suisse tél. : 022 860 84 02. Mail : milan-presse@edigroup.ch. Commission paritaire : 0925 C 91928. ISSN : 2269-2509. Dépôt légal à date de parution. Imprimeur :
SIEP, 77590 Bois-le-Roi. Origine du papier : Espagne. Taux de fibres recyclées : 0,28 %. Origine des fibres : papier issu de forêts gérées durablement. Impact sur l’eau : Ptot 0,02 kg / T.

Pour joindre la rédaction, composer le 05 61 76, puis les 4 chiffres du poste de votre 
correspondant (entre parenthèses). Directrice éditoriale Planète : M. MAI-VAN-CAN 
(64 34). Rédactrice en chef : C. LAURANS (64 43). Rédactrices en chef adjointes :
N. MICHEL (68 35) et É. LETURCQ (64 83). Rédactrice en chef adjointe déléguée au 
monde enseignant : M. RÉVILLION (64 67). Directrice artistique : N. FAVAREL. 
1re rédactrice graphiste : L. BONNEFOI-CALMELS (65 33). Cheffe de rubrique : C. GANET 
(65 81). Secrétaire de rédaction : É. RENGOT (65 87). Rédactrice graphiste : C. DOINEAU 
(65 04). Responsable marketing : J-L. MONCHY. Révision : A. LE BRETON, M.-A. MAHDADI. 
Photographe : V. GIRE. SUPPLÉMENTS NUMÉRIQUES : Rédactrice en chef : S. BARTHÈRE. 
Rédacteur en chef technique : G. ABBADIE. Cheffes de rubrique : F. BLANQUART, C. TOUATY.

Depuis la préhistoire, les baleines
sont chassées pour leur chair

et leur graisse.

Au XXe (20e) siècle, on craint même
qu’elles disparaissent complètement. 

Alors, en 1946, 15 pays signent 
une convention internationale sur la chasse

à la baleine. Le but : réduire le nombre
de baleines pêchées.  

Et, dans les années 
1980, cette chasse 

finit par être 
interdite.

Au XIXe (19e) siècle, 
cette pêche devient industrielle : 

énormément de baleines 
sont tuées. 

Aujourd’hui, le Japon, l’Islande
et la Norvège continuent

à la pratiquer. Mais l’Islande 
prévoit d’y mettre fin en 2024.

Les activités humaines dans 
les océans, la pollution et 

le réchauffement climatique menacent
 les baleines. Il faut donc continuer 

à agir pour les sauver.

Et si certaines espèces,
comme la baleine à bosse,

ne sont plus en danger,

d’autres, comme la baleine 
bleue, le sont toujours.

Un grand documentaire sur les baleines, Les Gardiennes de la planète, vient 
de sortir au cinéma. Il raconte leur histoire depuis 50 millions d’années. 


